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Remarques introductives 

 

 

La session 2023 de lôagr®gation externe de chinois a vu concourir 32 candidats ¨ lô®crit, sur 80 inscrits au 

concours. La féminisation du concours reste très grande, avec 80% des candidats inscrits qui sont des femmes, 

5 sur 6 candidats admissibles et la totalité des candidats admis. Lô®quilibre g®ographique mérite également dô°tre 

souligné : si lôon consid¯re les seuls admissibles, deux venaient de lôacad®mie de Grenoble, les autres des 

académies de Bordeaux, Nantes, Amiens et Créteil-Paris-Versailles. Enfin, nous remarquons que 47 inscrits (et 

19 présents) au concours sont certifiés, et que cette session externe avait donc une forte coloration interne dans 

la composition de ses listes de candidats.  

 

Les 2 postes ouverts ont été pourvus, ¨ lôissue des ®preuves dôadmission pour lesquelles ont ®t® retenus 6 

candidats, avec une barre fixée à 48/100 ce qui constitue un seuil particulièrement équilibré. A titre de 

comparaison, lors de la pr®c®dente session, en 2021, la barre dôadmissibilit® avait ®t® fix®e ¨ 39/100. Ces 

statistiques font de lôagr®gation de chinois lôune des plus s®lectives qui soit, et nous tenons dôembl®e ¨ rendre 

hommage aux candidats pour leur courage et la qualité de leurs travaux.  

 

Lôagr®gation est un concours tr¯s exigeant, sans °tre inaccessible ¨ celles et ceux qui sôen donnent les moyens. 

Outre les nécessaires compétences linguistiques et langagières, et une connaissance approfondie des îuvres et 

questions du programme, nous attirons lôattention dans ce rapport sur lôimportance de la m®thode, suivant ici le 

conseil dôavoir « plutôt tête bien faite que bien pleine » - comme le préconise Montaigne au livre I de ses Essais.  

 

Lôagr®gation est un concours qui ouvre et approfondit la carrière professorale. Le jury sôest donc montr® attentif 

aux qualit®s que lôon est en devoir dôattendre dôun enseignant : une expression écrite et orale irréprochable, tant 

en chinois quôen fran­ais ; une exigence de clart® et de pr®cision dans lôorganisation du propos ; une approche 

rigoureuse du savoir et des connaissances.  

 

Le programme de lôagr®gation est tr¯s dense, et repr®sente sans doute le premier d®fi. Les candidats se doivent 

dôorganiser leur pr®paration dans lôobjectif de connaitre les îuvres et les auteurs du programme, et dôapprofondir 

leurs connaissances linguistiques, historiques et culturelles.  

 

Il est ®galement recommand® aux candidats dôapprofondir leur ma´trise de la terminologie requise au bon exercice 

de la critique litt®raire, de la grammaire et de la linguistique. Un point dôattention particulier est ¨ porter sur la 

capacité réflexive des candidats sur le fonctionnement de la langue chinoise. Une maîtrise parfaite de la langue 

ne peut suffire : encore faut-il en comprendre le ressort, et le grand intérêt des épreuves de linguistique est 

dôapporter la preuve de cette aptitude à définir et à expliquer les faits de langue, qui en constituent lôossature : 

« lô®tiquetage est une n®cessit® de lôanalyse grammaticale, qui identifie et classe », comme le rappellent dès leur 

avant-propos les auteurs de Grammaire méthodique du français. 8ème édition 2021.  

 

Lôagr®gation nôest cependant pas r®ductible ¨ son programme et à ses exigences scientifiques. Elle est un 

concours humaniste, par lequel les candidats doivent apporter la preuve de leur culture générale tant chinoise que 

française et européenne, de leur finesse dôesprit et de leur lecture critique, de leur plaisir de transmettre le savoir 

quôils détiennent et, enfin, de leur attachement aux valeurs de la République française.  
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Ainsi, nous adressons nos félicitations sincères aux candidats qui se sont présentés aux épreuves écrites puis 

orales sans se laisser intimider par la pente à gravir. Lôexp®rience dôun tel concours, m°me si lôissue en a ®t® 

malheureuse, est un acquis pour la vie, étape inoubliable dôun itin®raire non seulement scientifique mais 

humaniste, tourné vers le dépassement de soi. En ce d®but dôann®e olympique, nous osons affirmer que passer 

lôagr®gation, côest concourir ¨ lôune des ®preuves les plus gratifiantes qui soient, et que même si les marches du 

podium sont comptées, tous les candidats doivent être ici salués : celles et ceux de cette session 2023, comme 

celles et ceux des sessions à venir. Le jury salue ®galement lôensemble des pr®parateurs au concours.  
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Epreuves ®crites dôadmissibilit®  

 

 

Dissertation en français 

Rapport établi par Laurent Galy et Félix Jun Ma 

 

Eléments statistiques (notes sur 20) 

 

Epreuve Matière Note 

Mini. 

Note 

Maxi.  

Moyenne 
des 

présents 

Moyenne 
des 

admissibles 

Ecart 
type 

présents 

Ecart type 

admissibles 

101 Dissertation 

en Français 

0.50 13.50 4.32 6.34 3.29 3.57 

 

La dissertation en fran­ais est lôune des quatre ®preuves de la phase dôadmissibilit® du concours dôagr®gation 

externe (section : Langues vivantes étrangères) de chinois. La durée de cette épreuve est de six heures. Elle 

porte sur la partie dite dôç histoire littéraire et de civilisation chinoises » du programme du concours, en fait sur la 

sous-partie dôhistoire. En 2023, le th¯me en ®tait ç Violences de guerre, violences politiques (1937-1949) ». 

 

La dissertation est un exercice qui appelle une certaine forme se composant dôune introduction, dôun certain 

nombre de parties et dôune conclusion. Les candidats, manifestement informés de cette règle, ont, de fait, ainsi 

structur® leurs dissertations, et se sont m°me conform®s au canon de la dissertation dôhistoire qui devrait, dit-on, 

comporter trois partiesé 

 

Le sujet proposé cette année était : « Réfugiés et migrations intérieures durant la guerre Sino-japonaise (1937-

1945) ». Bien que relatif à un aspect particulier de ce conflit, la Deuxième guerre Sino-japonaise, il ne fallait pas 

perdre de vue que le thème proposé à la réflexion des candidats était « Violences de guerre, violences politiques ». 

Ce qui appelait une probl®matisation du sujet en fonction de ce th¯me. La plupart des candidats nôont pas su 

effectuer cette probl®matisation. M°me, côest rarement quôils ont seulement pens® ¨ situer la Deuxième guerre 

Sino-japonaise dans le cours de lôhistoire de la Chine ou celui de lôhistoire globale du XXe siècle. Beaucoup de 

candidats se sont content®s de narrer des faits (lôexode des populations fuyant les forces japonaises progressant 

dans telle et telle directions, la situation des r®fugi®s ici et l¨) dans une d®marche dôanalyse des causes et des 

conséquences. 

 

Quelques copies, assurément meilleures, ont relié ces faits aux thèses reçues de travaux plus ou moins récents 

sur le conflit, qui pointent une modernisation de lôEtat et un brassage des populations, dont la guerre aurait ®t® 

lôoccasion, et qui auraient contribu® ¨ la formation dôune identit® nationale chinoise moderne. Aucune, cependant, 

nôa tent® de mettre ces th¯ses en question (ainsi que les « fait è dôailleursé). Probl®matiser le sujet ne signifie 

pas en tout état de cause renvoyer purement et simplement à une thèse historiographique, comme cela a pu être 

fait par tel candidat qui a subsumé sa dissertation (sous forme de question certes) à la thèse de la contribution du 

brassage des populations au cours de la guerre ¨ la construction de lôEtat-nation chinois. 
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Trop souvent, la simple connaissance des faits est apparue approximative. Des erreurs factuelles, telles que 

lô®valuation ¨ 3 millions du nombre des victimes du « Massacre de Nankin », font évidemment très mauvais effet 

sur les correcteurs. Mais ce peut °tre aussi lôarbitraire de certaines propositions, comme par exemple le fait 

dôimputer les mouvements de population, les exodes, ¨ des atrocit®s, alors que le plus souvent il sôagissait pour 

les gens de fuir les zones de combat, ou encore le fait de considérer ces exodes comme « faits de violence de 

guerre et de violence politique è, alors quôils en ont ®t® plut¹t des cons®quences. 

 

Les correcteurs auraient appr®ci® que les termes du sujet (r®fugi®, migration) aient fait lôobjet de d®finitions 

claires : un r®fugi®, par exemple, est dôabord quelquôun qui a fui son lieu de r®sidence habituelle, un fuyard donc, 

avant dô°tre un r®fugi®. Ils ont été attentifs aussi à la maîtrise des concepts de base (Etat-nation, militarisation, 

etc.). 

 

Pour ce qui est de lôintroduction, on rappellera que lôobjet en est de justifier lôint®r°t du sujet et de d®limiter le 

champ des arguments permettant de le traiter. Après un rappel des dates essentielles, charnières de la guerre 

Sino-japonaise (rappel le plus bref possible) et lô®nonc® brut des faits (beaucoup de personnes ont ®t® d®plac®es 

du fait des mouvements des troupes ennemies et se sont réfugiées ici et là ; le repli du Gouvernement national 

dans lôouest du pays, etc.), il convenait peut-°tre de poser la question de savoir si le ph®nom¯ne de lôexode de 

populations fuyant des invasions ou des combats ®tait nouveau dans lôhistoire de la Chine, sôil nôavait pas eu des 

précédents (très peu de candidats ont posé cette question), ce qui permettait de poser la question de la nature de 

guerre de la guerre Sino-japonaise : la guerre Sino-japonaise a ®t® une guerre moderne en ce sens quôelle a ®t® 

une guerre où les civils nôont pas ®t® de simples victimes collat®rales, mais o½ ils ont ®t® d®lib®r®ment pris comme 

cibles. Et par ailleurs elle a été une guerre moderne du fait de sa dimension idéologique. 

 

Un plan en trois parties pouvait d®couler dôune telle introduction, la première examinant les faits, distinguant par 

exemple entre migrations forcées (les exodes) et migrations choisies ; une deuxième examinant les thèses 

récentes déjà évoquées ci-dessus pointant une modernisation de lôEtat chinois et lôav¯nement dôune conscience 

nationale chinoise moderne du fait du brassage des populations, mais tentant en même temps de critiquer ces 

thèses ; une troisi¯me partie enfin expliquant que les civils nôont pas ®t® seulement cibles, mais aussi enjeu de la 

lutte entre les pouvoirs ennemi (japonais et collaborateur) et alliés (Gouvernement national et PCC). 

 

Rappelons pour finir les règles élémentaires de composition de la conclusion (qui ne sont pas spécifiques à la 

discipline historique) : 

1) Conclure nôest pas seulement r®sumer ; 

2) Une bonne conclusion doit °tre lôaboutissement dôune d®monstration ou dôun raisonnement, la r®ponse ¨ la 

probl®matique pos®e dans lôintroduction ; 

3) Une bonne conclusion doit ouvrir sur une ou plusieurs autre(s) questions(s). 

 

La qualit® de lôexpression en fran­ais, côest-à-dire le degr® de ma´trise de la langue fran­aise, a ®t®, bien s¾r, lôun 

des aspects de la dissertation pris en compte par les correcteurs pour leur évaluation globale. 
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Commentaire de texte en chinois 

Rapport établi par Gwennaël Gaffric et Mei Mercier 

 

Eléments statistiques (notes sur 20) 

 

Epreuve Matière Note 

Mini. 

Note 

Maxi.  

Moyenne 
des 

présents 

Moyenne 
des 

admissibles 

Ecart 
type 

présents 

Ecart type 

admissibles 

102 Commentaire 

texte : 

Chinois 

0.50 15.50 9.54 11.59 3.71 2.59 

 

Le jury rappelle aux candidats de ne pas confondre lôexercice du commentaire de texte avec celui de la 

dissertation. Comme cela avait d®j¨ ®t® soulign® dans le rapport du jury en 2020, il ne sôagit pas de mener une 

démonstration sur un thème général en utilisant le texte comme un simple r®servoir dôexemples, mais de sôattacher 

au texte lui-même, aux idées qui y sont contenues, à sa construction, à sa langue tout en donnant des éléments 

de contextualisation qui r®v¯lent une bonne connaissance de lôîuvre, de lô®crivain ou, au-del¨, de lôhistoire 

litt®raire contemporaine. Quelques copies traitaient dôembl®e du rapport entre m®moire et ®criture, sujet de la 

dissertation de la dernière session du concours, au lieu de se focaliser sur le texte à commenter. 

La plupart des copies contenaient, comme il se doit, une introduction suivie de lôannonce du plan avec une 

probl®matique. Il nôexiste pas un seul plan, mais seul un plan bien r®fl®chi et des questions pos®es pertinemment 

faciliteront le d®roulement de lôanalyse. Certains candidats ne suivent pas vraiment le plan annonc®, nô®tant 

probablement pas convaincus eux-mêmes au fur et à mesure de leur rédaction.  

Rappelons aussi que le commentaire ne doit pas forc®ment suivre lôextrait dans son d®roulement chronologique, 

mais en dégager les idées de force. Un commentaire composé doit montrer des articulations claires entre les 

différentes parties illustrées par des citations intégrées ou détachées du texte. Une analyse avec deux à trois 

niveaux de profondeur sera particuli¯rement valoris®e afin dôamener progressivement les lecteurs de lôexplicite 

vers lôimplicite de lôextrait. Enfin, la conclusion rappelle les diff®rentes parties avec ®ventuellement une ouverture 

sur des réflexions plus larges (par exemple les rapports entre mémoire et histoire, mémoire et écriture, etc.) 

Le présent texte pouvait être abordé sous trois angles (ce que nous développons ci-dessous ¨ grands traits nôest 

bien s¾r quôune des approches possibles). Dôabord, la m®moire collective dispers®e dans le texte surgit grâce à 

quelques indices. Shenzhen et Hainan, deux têtes de pont de la réforme économique chinoise ont attiré 

successivement tous ceux qui avaient envie de « se plonger dans la mer » (xiahai ) ou de faire du commerce. 

Cette fr®n®sie de sôenrichir touche toutes les couches de la soci®t® chinoise vers la fin des ann®es 1980 et tout 

au long des années 1990, à commencer par les classes privilégiées par exemple les enfants de hauts 

fonctionnaires. Cô®taient les premiers hommes dôaffaires dô£tat dans les ann®es 1980. Un des slogans du 

mouvement des étudiants en 1989 ï « anti-corruption  » - a visé justement ce phénomène social et 

économique. Ce texte commence par une année marquante, « octobre 1989 è. Bien que lôautrice ne mentionne 

pas ce qui sôest pass® au printemps 1989, on sait quôapr¯s 1989, le r°ve de la libert® dôexpression est rel®gu® 

derrière la course au profit à court terme, qui atteindra son paroxysme avec certains des comportements néfastes 

évoqués dans le texte : la violation de droits dôauteurs (livres pirat®s ), des services érotiques sous couvert 

de salons de coiffure et de bains, des casinos clandestins, des relations humaines de plus en plus distantes, une 

instabilité sociale avec lôaugmentation du taux de la criminalit® et de la d®linquance, une perte de rep¯res 

individuels et collectifs, etc. Lôautrice entend restituer de mani¯re r®aliste lôatmosph¯re de la soci®t® chinoise de 
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lô®poque o½ le culte de lôargent prend d®finitivement la place de lôid®alisme. Le clivage entre la classe des 

privilégiés à laquelle appartiennent Hao Shuwen et son mari et celle des défavorisés tels Liu Feng est mis en 

exergue par une suite de phrases conditionnelles « sié » (jiaru ). Sans ces conditions, Hao ne reverrait pas 

Liu Feng et il nôy aurait pas le r®cit sur la vie que ce dernier aurait men® ¨ Haikou.  

Dans un deuxi¯me temps, il pouvait °tre pertinent dô®tudier le proc®d® narratif de la métafiction (houshe xiaoshuo 

 ou bien yuan xiaoshuo ) dans le récit. La narratrice dévoile volontiers comment ses récits sur He 

Xiaoman et Liu Feng sont des constructions fictionnelles. À partir des informations parcimonieuses fournies par 

Hao Shuwen sur sa dernière rencontre avec Liu Feng à Haikou, la narratrice génère son récit avec beaucoup de 

détails imaginés mais tangibles : le marché des livres piratés, le parc Bai Sha Men, le marché en plein air très 

anim® et la visite dôun traducteur, etc. Cette subjectivit® est de plus bas®e sur une mémoire individuelle chargée 

de sens : lôouµe, lôodorat et le toucher. Une proth¯se, de qualit® m®diocre, a remplac® un des bras muscl®s de Liu 

Feng. Et dans la mémoire de la narratrice, ce bras perdu durant la guerre vietnamienne est celui qui a touché Lin 

Dingding, ®v®nement majeur de lôhistoire qui a entra´n® le h®ros dans lôenfer. Interd®pendantes, la subjectivit® et 

la m®moire se contaminent lôune lôautre.  

Ainsi, on pouvait sôint®resser plus sp®cifiquement aux r®flexions que la narratrice fait sur la mémoire dans ce 

texte : « La m®moire suit son propre chemin de vie et de croissance, [é], de m°me pour les histoires qui en sont 

d®riv®es. [é] Mais qui peut garantir que les choses en lô®tat soient susceptibles de r®v®ler la v®rit® ». Cette 

dernière phrase se prête à une analyse sur les rapports entre le fictif et le réel. La narratrice illustre ses propos 

avec lôexemple de He Xiaoman, dont le monde psychique est ç complexe » et « sinueux ». Certains candidats ont 

mentionné Lüxue  (Sang Vert), un roman que Yan Geling a écrit en 1986, et ont indiqué que la protagoniste 

de ce roman, Huang Xiaoman, semble partager le m°me mod¯le que He Xiaoman. Si lôon admet quôil sôagit dôune 

réécriture à propos de ce personnage, il faudrait les comparer et démontrer ainsi comment la m®moire et lô®criture 

peuvent évoluer avec le temps. Certains candidats affirment que la narratrice Xiao Suizi est lôautrice elle-même. 

Côest une confusion entre roman autoréflexif tel Fanghua et roman autobiographique. La narratrice, que lôon peut 

considérer comme un alter ego fictionnel de Yan Geling, ®crit et r®®crit la m®moire du pass®, anim®e dôun 

sentiment nostalgique sur cette p®riode marqu®e ¨ la fois par lôhypocrisie et lôid®alisme. Ce dernier sôest vite 

®vapor® avec lôouverture économique chinoise dans les années 1980. Désormais les deux anciennes camarades, 

Xiao Suizi et Hao Shuwen nôont plus dôopinion commune ni sur le présent ni sur le futur. Seule la mémoire 

transformée du passé anime leur conversation. Dans son récit, la narratrice rend justice à Liu Feng, un homme 

de qualité, authentique et lucide. Sa lucidit® fait quôil nôest pas ®tonn® par lôenrichissement rapide des gens comme 

Hao Shuwen. 

Quelques candidats ont mentionné les termes de flux de conscience (yishi liu ) et de métafiction à raison, 

mais sans justification ni illustration. Beaucoup ont évoqué dans leur introduction que le roman ne comportait 

aucun chapitre sans pour autant interroger cette stratégie narrative. Est-ce lié par exemple à la technique du flux 

de conscience ? Quelques candidats posent des questions (parfois de bonnes questions) mais nôy r®pondent pas. 

Par exemple, une copie qualifie de boucs émissaires He Xiaoman et Liu Feng sans se justifier. Une autre parle 

même du « langage féminin » (nüxing yuyan ) sans le d®finir ni lôexpliquer. Quelques copies r®v¯lent des 

lacunes sur lôhistoire contemporaine chinoise : les protagonistes ne sont pas de « jeunes instruits » mais des 

danseurs militaires.  

Parmi les problèmes de langue relevés dans les copies, figurent dôassez nombreuses fautes dôexpressions li®es 

à la critique littéraire, par exemple le mauvais emploi de la notion de « réalisme » (qui en littérature ne renvoie par 

exemple pas uniquement ¨ la vraisemblance dôune situation d®crite par lôauteur, mais à un mouvement littéraire), 

la métafiction et la focalisation interne ou externe en chinois et des confusions entre des homophones :  
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( ) , ( ) ( )й ( ) , ( )й ( ) й ( ) й ( ), е жй е ж

, е ж й е ж  . 

Certaines copies montrent enfin une maîtrise insuffisante de la langue chinoise. Le jury rappelle que les candidats 

au concours de lôagr®gation de chinois doivent avoir au moins le niveau C1 du Cadre européen commun de 

référence pour les langues. De manière générale, les candidats sont invités à enrichir leur vocabulaire relevant 

de la critique littéraire.  
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Epreuve de linguistique en français 

Rapport établi par Yu Xinyue et Luo Xiaoliang 

 

 

Eléments statistiques (notes sur 20) 

 

Epreuve Matière Note 

Mini. 

Note 

Maxi.  

Moyenne 
des 

présents 

Moyenne 
des 

admissibles 

Ecart 
type 

présents 

Ecart type 

admissibles 

103 Linguistique 

en Français 

1.88 11.25 6.41 9.32 2.30 1.41 

 

La plupart des copies sont concentrées entre 4 et 9, seul 4 copies passent le seuil de 10. Nous ne saurons 

suffisamment insister sur lôimportance centrale de cette ®preuve, qui d®termine la capacit® des candidats ¨ 

enseigner une langue dont ils maîtrisent les codes, et appelons les candidats à renforcer leurs compétences dans 

cette matière exigeante, où la précision est souveraine. Le pr®sent rapport dô®preuve constitue en soi une 

ressource pour tout candidat qui se présenterait ou représenterait au concours.  

 

Sujet : 

ȇ Ȉ ҈  

  й ч й й

й ӂ й ӂ й

й й ӂ й

й й й ӂ й

й й й ӂ й

й й й й ӂ  

й й ӂ

й -- й ӂ

й й ӂ й

й ӂ й ӂ 

й ӂ й й

ӂ й ь й

ӂ ӂ 

1. En vous appuyant sur les quelques exemples soulignés dans le texte, analysez les phrases complexes sur le 

plan syntactico-sémantique. 

2. En vous appuyant sur les quelques exemples encadrés dans le texte ainsi que sur vos connaissances 

personnelles, pr®sentez et analysez les diff®rents types dôemploi de  (ou de son absence obligatoire ou 

facultative) en chinois. 

Les exemples donnés pour illustrer les arguments seront accompagnés de leur transcription en pinyin et de leur 

traduction. 
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3. Les emprunts abondent en chinois contemporain et représentent une proportion importante du lexique. En vous 

appuyant sur vos connaissances personnelles, proposez une classification des principaux types dôemprunts selon 

la strat®gie dôemprunt du point de vue phon®tique, graphique, morphologique et/ou s®mantique, avec des 

exemples et une périodisation. 

 

Notation : 

Lô®preuve de linguistique en fran­ais se d®clinait en trois questions. Les deux premi¯res sôappuyaient sur un 

extrait de roman contemporain utilisant le registre courant proche dôun chinois du quotidien et portaient sur des 

aspects différents de la grammaire. La première question concernait la syntaxe (8/20), la deuxième la morphologie 

et ses interfaces (5/20). 

La troisi¯me question exigeait des connaissances solides ¨ la fois sur le lexique et sur lôhistoire du chinois (5/20). 

2 points sur 20 étaient attribués à une appréciation globale sur la capacité de synthèse des candidats, côest-à-dire 

la hiérarchisation des réponses et la clarté des expressions. 

 

Remarques générales : 

Nous formulons dôabord quelques remarques sur la forme. Une majorit® des copies pr®sentait des défauts de 

mise en forme, sans structuration ni organisation, ressemblant à un courant de conscience, ce qui questionne sur 

la méthode de travail de certains candidats. Il leur est recommandé de structurer la réponse par sections 

num®rot®es (1, 2, 3 é). Les candidats doivent aussi savoir organiser les exemples en chinois, en mettant le pinyin 

et la traduction. La rigueur de la mise en forme joue en faveur des candidats notamment en termes dôappr®ciation 

globale de la capacité de synthèse qui représentait les 2/20 susmentionnés. 

Sur le contenu, nous souhaitons souligner un point général important : lôutilisation de lôextrait pour les questions 1 

et 2. Lôextrait sert de point de d®part et non pas dôobjet m°me de lôanalyse, il permet ¨ un candidat de saisir 

rapidement le concret de la question pour activer ses connaissances personnelles sur le sujet. Or il est fort 

regrettable de constater quôune majorit® ®crasante des candidats se limitent ¨ lôextrait et que lôexercice devienne 

rapidement une analyse de corpus sans que les candidats ne cherchent lôexhaustivité, un des critères majeurs 

dôappr®ciation. Pour la question 1, les exemples de phrases complexes dans lôextrait ne sont quôun ®chantillon du 

phénomène ; pour la question 2, les emplois de  dans lôextrait sont loin dô°tre exhaustifs. Lôerreur fatale tr¯s 

fr®quente est dôorganiser la r®ponse dans lôordre de lôoccurrence des exemples dans lôextrait : le candidat, en 

lisant un exemple de relation de condition dans lôextrait, le met comme point 1 de la réponse ; la deuxième phrase 

complexe dans lôextrait est une relation de progression, cela constituera donc le point 2, et ainsi de suite. 

Il faut procéder exactement ¨ lôinverse : le candidat doit dôabord avoir acquis une grammaire solide et d®cliner 

ensuite point par point sa r®ponse suivant cette grammaire (toutes les relations possibles au sein dôune phrase 

complexe pour la question 1, tous les cas obligatoires, facultatifs et exclus de  pour la question 2), puis illustrer 

ces points avec des exemples qui se trouvent dans lôextrait, ou pas. 

 

Quelques remarques mineures :  

Question 1 : 

Ȥ Certains candidats confondent propositions relatives et phrases complexes. 

Ȥ Une grande partie des candidats confondent condition (é ), hypoth¯se (é ) et concession 

( é ). 

Ȥ Peu de copies r®pondent au crit¯re dôexhaustivit®. 
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Question 2 :  

Ȥ Peu de copies r®pondent au crit¯re dôexhaustivit®. 

Question 3 :  

Ȥ Un grand nombre de copie donne des r®ponses non-pertinentes 

Ȥ Manque de conscience des mots emprunt®s aux langues ®trang¯res, utilis®s quotidiennement dans le 

chinois contemporain 

Ȥ Confusion chez certains entre grammatologie ( comme un des moyens de cr®er de nouveaux 

sinogrammes) et lexique (emprunt comme moyen dôintroduire de nouveaux mots). 

Ȥ Aucune copie ne r®pond au crit¯re dôexhaustivit®. 

Après ces remarques générales et mineures, nous trouverons ci-dessous une proposition de correction. 

 

Proposition de correction : 

Question 1 : 

1. D®finition de la phrase complexe : une phrase qui consiste en deux ou plusieurs propositions ayant un 

lien s®mantico-logique entre elles. 

2. Il existe deux grandes cat®gories de phrase complexe : conjonction de coordination  et 

conjonction de subordination . 

3. Sous-cat®gorie de coordination 

3.1. Relation de coordination  : une comparaison, une correspondance ou un rapport de 

ressemblance 

Connecteurs : Ӂ é éӁ é éӁ é é 

(1) й ӂ 

zh¯ge nיshǛng yǭbiǕn z¨i bi¨nl³ di¨n dׅgǾng, yǭbiǕn zh¨og½ z³jׇ de d³d³. 

Cette fille travaille dans une ®picerie et sôoccupe de son petit-fr¯re en m°me temps. 

3.2. Relation de succession/ чune suite d'®v®nements qui se suivent sans interruption 

dans le temps, sans intervalle dans l'espace, ou ayant un ordre logique 

Connecteurs : Ӂ Ӂ Ӂ Ӂ  

(2) й й ӂ 

Y¨o zu¸ hׅo zh¯ d¨o c¨i, shבu xiǕn nׇ dŊi y§ng® ¨nzh¨o c¨ipד sh¨ng de b½zh¸u, q²c³ nׇ dŊi 

zhׅngw¸ hׅo pǛngr¯n de sh²jiǕn. 

Pour bien pr®parer ce plat, tu dois dôabord suivre strictement les ®tapes de la recette, ensuite, 

tu dois bien ma´triser le temps de cuisson. 

3.3. Relation de progression/addition : par rapport ¨ la phrase ant®rieure, la phrase 

post®rieure progresse dans le degr®, dans la dimension, dans l'espace, dans le temps ou dans la 

quantit® 

Connecteurs : é Ӂ Ӂ Ӂ Ӂ Ӂ  

(3) й ӂ 

Xǭn l§i de lׅoshǭ b½d¨n k¯ sh¨ng de hׅo, ®rqiŊ guǕn xǭn mŊi yǭg¯ xu®shǛng. 

La nouvelle professeure non seulement enseigne tr¯s bien, mais prend soin de chaque ®l¯ve 

aussi. 
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3.4. Relation disjonctive : marquer une alternative, un choix possible ou impos® 

Connecteurs : é Ӂ é Ӂ é ( ) 

(4) й Ю 

JǭntiǕn y¨ome wב zבu, y¨ome tǕ zבu! 

Aujourdôhui, soit côest moi qui fiche le camp, soit côest lui ! 

4. Sous-cat®gorie de subordination 

4.1. Relation cause-cons®quence 

Connecteurs : é Ӂ Ӂ é  

(5) й й ӂ 

GǾngsǭ de jǭngy²ng zhu¨ngku¨ng b½ t¨i hׅo, yǭncׇ, tǕ ju®d³ng c²zh². 

Cette soci®t® ne fonctionne pas tr¯s bien, par cons®quent, il d®cide de d®missionner. 

4.2. Relation d'opposition 

Connecteurs : opposition forte ч é ( )йopposition faibleч Ӂ Ӂ Ӂ

Ӂ  

(6) й ӂ 

Suǭr§n tǕ yׇjǭng zhǭd¨o zh¯ge zh²w¯i sh³ n¯id³ng de, kŊsh³ tǕ h§ish³ ju®d³ng cǕnjiǕ mi¨nsh³. 

Il savait d®j¨ que ce poste ®tait r®serv® pour quelquôun. Cependant, il a d®cid® dôaller ¨ 

lôentretien. 

(7) й ӂ 

Zh¯ c³ de kׅosh³ bׇji¨o jiׅndǕn, b½gu¸ zu³h¸u yǭ t² yבudiׅnr n§n. 

Ce partiel ®tait relativement simple, mais la derni¯re question ®tait un peu difficile. 

4.3. Relation de condition 

Connecteurs : condition suffisanteé  condition n®cessaireé йsans conditionӁ

Ӂ  

(8) й ӂ 

Zhׇy¨o nׇ z¼g¸u nדl³, ji½ ch²zׅo hu³ ch®nggǾng. 

Tant que tu fais suffisamment dôeffort, t¹t ou tard tu r®ussiras. 

(9) й ӂ 

Zhׇ yבu nׇ z¼g¸u nדl³, c§i yבu kŊn®ng ch®nggǾng. 

Tu ne peux r®ussir que si tu fais suffisamment dôeffort. 

(10) й й ӂ 

W¼l½n nׇ duǾme nדl³ chu¨ngy¯, z¨i jǭntiǕn zh¯ge pǭndiǛ de sh²d¨i, dǾu b½ kŊn®ng ch®nggǾng 

le. 

Peu importe ¨ quel point tu fais des efforts pour entreprendre, dans cette ¯re o½ tout d®pend 

du r®seau des parents, il est peu probable de r®ussir. 

4.4. Relation hypoth®tique 

Connecteurs : é Ӂ é Ӂ Ӂ Ӂ  

(11) й ӂ 

Y¨oshi yבu yǭtiǕn nׇ bŊipiǕo l¯i le, ji½ h® wב yǭqׇ hu² lׅojiǕ tׅngp²ng ba. 

Si un jour tu en as assez de ton combat pour rester ¨ P®kin, retournons ensemble dans notre 

ville natale et mettons-nous ¨ plat ventre ensemble. 
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4.5. Relation de concession 

Connecteurs : Ӂ Ӂ Ӂ Ӂ Ӂ  

(12) й ӂ 

J²shׇ nׇmen yבu zu³ qǭnj³n de guǕnx³, b½ y¸ng xǭn w®ih½ yŊ sh³ hu³ yבu li¯h®n de. 

M°me si vous avez des relations les plus intimes, sans les entretenir avec soin, il y aura des 

fissures. 

4.6. Relation de but 

Connecteurs : Ӂ Ӂ Ӂ Ӂ Ӂ  

(13) й ӂ 

Zh¯ge zu¸zhŊ bׅ gׅozi gׅi le y¸u gׅi, w¯i de sh³ w®nzhǕng n®ngg¸u tǾnggu¸ wׅngzh¨n de 

shŊnh®. 

Cet auteur modifie ¨ plusieurs reprises le manuscrit pour que lôarticle puisse satisfaire ¨ la 

censure du site web. 

4.7. Relation de justification 

Connecteurs : Ӂ  

(14) Ӂ й ӂ 

Fׅgu· w¯i yŊ n®ng m¨n m¨n sh³y³ng ChuǕnc¨i, XiǕngc¨i, bׇr¼ Mׅk¯ c·ng ZhǾnggu· hu²l§i 

yׇh¸u ji½ d½nd½n chǭ l¨. 

Un estomac fran­ais peut petit ¨ petit sôadapter ¨ la cuisine de Sichuan ou de Hunan, par 

exemple, Marc qui est rentr® de Chine mange piment® ¨ chaque repas depuis. 

4.8. Relation de r®capitulation 

Connecteurs : Ӂ  

(15) й й Ю 

Je ne veux pas de relations amoureuses, ni aller ¨ des rendez-vous pour trouver un mari. De 

toute fa­on ne comptez pas sur moi pour me marier et avoir des enfants ! 

Question 2 :  

1. D®finition :  est une particule utilis®e pour relier un d®terminant et un d®termin® dans un syntagme 

nominal. 

2.  est obligatoire selon la cat®gorie du d®terminant dans les cas suivants :  

2.1. Pronom ou un nom de personne  

 (1) a.   wב de chǛ 

  b.  xiׅo m²ng de shȊbǕo 

2.2. Qualificatif dissyllabique 

 (2) a.  hׅok¨n de huǕyu§n 

  b.  hŊn d¨ de f§ngjiǕn 
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2.3. Qualificatif monosyllabique (qui normalement exclut ), mais lôexpression souligne une cat®gorie 

 

(3) a.   h·ng de p²ngguב 

 (sôopposant ¨ des pommes qui ne sont pas rouges) 

  b.    hׅo de d§'¨n  

(sôopposant ¨ une mauvaise r®ponse) 

 2.4. Adjectif dupliqué 

  (4) a.   yu§n yu§n de liׅn 

   b.  lכ y·u y·u de sǾngsh½ 

 2.5. Locatif à forme longue 

  (5) a.  p§ngbiǕn de cǕnguׅn 

   b.  y¸ubiǕn de zhuǾzi 

 2.6. Nom commun, dans une appartenance 

  (6) a.  l²njȊ de f§ngzi 

   b.  bǕl² r®n de shǛnghu· 

 2.7. Proposition relative 

  (7) a.  wב mׅi de shבujǭ 

   b.   pׅob½ de r®n 

3.  est facultatif selon la cat®gorie du d®terminant dans les cas suivants :  

3.1. Pronom personnel singulier ayant un lien de parent® ou une relation proche avec le d®termin® 

 (8) a. ( )   wב (de) p®ngyבu 

  b. ( )   tǕ (de) mǕmǕ 

3.2. Pronom personnel pluriel, le d®termin® d®signe une institution, une collectivit® ou un individu les 

repr®sentant  

 (9) a. ( )  tǕmen (de) xu®xi¨o 

   b. ( )  wבmen (de) lׅoshǭ 

3.3. Nom commun exprimant la mati¯re (lôajout de  permet dôinsister sur la cat®gorie) 

  (10) a. ( )  m½tou (de) zhuǾzi 

   b. ( )  sh²tou (de) shǭzi 

4.  est exclu selon la cat®gorie du d®terminant dans les cas suivants :  

4.1. Nom commun qui d®signe un m®tier, une sp®cialit®, un titre ou un statut 

 (11) a.   fׅgu· xu®shǛng 

  b.   zhǾngw®n lׅoshǭ 

4.2. Qualificatif monosyllabique 

 (12) a.   xǭn t·ngxu® 

  b.   hׅo p®ngyבu 

4.3. Suppression de  quand il y a plusieurs d®terminants 

 (13) a.  tǕ de yu§n yu§n de liׅn 

   b.  l²njȊ de pi¨oliang de fángzi 
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Question 3 :  

1. D®finition : un emprunt est un mot ou morph¯me quôune communaut® linguistique emprunte ¨ une 

autre langue. 

2. Aper­u : les emprunts abondent en chinois contemporain, ce sont massivement des noms, mais aussi 

des adjectifs, verbes et morph¯mes. 

3. Classification : 

3.1. Emprunt phon®tique 

Les mots dans la langue d'origine sont prononc®s ¨ la fa­on chinoise (¨ l'oral) et transcrits 

avec des caract¯res ayant une prononciation proche de celle de la langue d'origine (¨ l'®crit). 

Ex. (caf®)Ӂ (hyst®rie)Ӂ  (Alzheimer) 

Les caract¯res choisis pour transcrire peuvent avoir une connotation s®mantique. 

Ex. (dink)Ӂ (vitamine) 

Une partie des emprunts phon®tiques sont pass®s par le cantonais en raison de la pr®sence 

des consonnes occlusives finales. 

Ex.  [thip-si] (tips)Ӂ [tik-si] (taxi) 

3.2. Emprunt graphique 

Il s'agit d'emprunter directement les caract¯res d'une langue utilisant l'®criture chinoise 

(majoritairement le lexique du sino-japonais). 

Ex. Ӂ Ӂ Ӂ Ӂ Ӂ  

On parle de r®emprunt quand les mots existant en chinois classique sont dot®s de nouveau 

sens en japonais puis r®introduits en chinois contemporain 

Ex. Ӂ  

3.3. Emprunt s®mantique 

Il s'agit de traduire s®mantiquement le mot de la langue d'origine.  

Ex.  black-boardӁ  UFOӁ ivory-tower 

Certains emprunts s®mantiques ont triomph® sur les emprunts phon®tiques qui co-existaient. 

Ex.  (fairplay) vs Ӂ (ultimatum) vs   

3.4. Emprunt hybride  

Emprunts se servant de deux strat®gies, phon®tique et s®mantique en m°me temps 

Ex.  alcool-barӁ  moto-v®hiculeӁ  milk-shakeӁ  bit-coinӁ  

steam-punk 

3.5. Emprunt alphab®tique 

Les graph¯mes alphab®tiques sont directement utilis®s en chinois.  

Ex. Mp3, GDP, PPT, NBA, FIFA 

Les lettres peuvent se combiner avec des caract¯res.  

Ex. V (V pour VIP)ӁC  (C pour angl. center)ӁK (K de Karaok®) 

4. P®riodisation 

4.1. Pr®-Qin ï Han, contact avec les peuples Hun et  

Ex. Ӂ Ӂ  

4.2. Han ï Sui-Tang, expansion du bouddhisme, contact avec le pali et le sanskrit 

Ex. Ӂ Ӂ Ӂ  
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4.3. Song ï Qing, contact avec les Mongols et les Mandchous 

Ex. Ӂ  

4.4. Depuis le 19e si¯cle, contact avec lôOccident et le Japon avec des emprunts massifs 

Ex. Ӂ Ӂ Ӂ  

4.5. 21e si¯cle, ¯re de lôinternet, emprunts dans le cyber langage et dans le langage des jeunes, 

qui ne sont pas encore standardis®s. Ex. ӁCP (=couple), ACG (acronyme de ç anime, 

comics, games è)  
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Epreuve de traduction  

 

Thème 

Rapport établi par Mei Mercier et Gwennaël Gaffric 

 

 

Eléments statistiques (notes sur 10) 

 

Epreuve Matière Note 

Mini. 

Note 

Maxi.  

Moyenne 
des 

présents 

Moyenne 
des 

admissibles 

Ecart 
type 

présents 

Ecart type 

admissibles 

104A Thème 1.00 7.50 4.59 5.84 1.64 1.17 

 

Le texte proposé était un extrait du roman de Céline, Dôun Ch©teau lôautre, publié en 1957 en France. Le propos 

global du roman ®tait fourni en d®but dôextrait, afin de permettre aux candidats ne connaissant pas cette îuvre 

de pouvoir mieux anticiper le travail de traduction. 

Avant toute chose, il convient de rappeler que lô®preuve de Th¯me (traduction du fran­ais vers le chinois), au 

m°me titre que lô®preuve de Version, est un travail limit® dans le temps, ne permettant pas dôeffectuer le travail 

de recherche et de contextualisation susceptible dô°tre r®alis® par des traducteurs litt®raires professionnels, ce 

dont le jury a naturellement conscience au moment dô®valuer les copies. 

Cette ®preuve permet n®anmoins dô®valuer dans un premier temps les comp®tences des candidats dans leur 

lecture et leur d®cryptage dôun texte litt®raire. Au-del¨ du lexique et de la syntaxe, il sôagit dôappr®hender la langue 

et le style dôun auteur, compréhension indispensable au travail de traduction. Le jury évalue également les 

compétences des candidats à rendre en chinois non seulement le fond mais aussi la forme, la poétique du texte 

quôils ont eu à traduire. 

Les critères de notation de lô®preuve de thème tiennent donc compte à la fois de la compréhension du texte original 

telle quôelle sôincarne en traduction (faux-sens, contre-sens, non-sens, omissioné), mais aussi de la qualit® de 

lôexpression en langue chinoise (richesse du vocabulaire, écriture de caractères, respect des règles syntaxiques, 

pertinence et coh®rence du style, du registre et du ton employ®sé) 

Le texte propos® cette ann®e pr®sentait un certain nombre de d®fis, dôordre ¨ la fois lexical et stylistique. 

Un des écueils importants était celui de la nature orale du texte, qui se retrouvait à la fois dans certaines 

expressions utilis®es par lôauteur, mais plus largement dans son rythme et dans son phras® (des dislocations 

omniprésentes). Des phrases telles que « vous grattez pas ! », « mais gaffe ! y a du contre ! », « faut y avoir 

été !... è pouvaient °tre d®stabilisantes. Il convenait donc dôadopter un style similaire en langue chinoise, et il est 

dommage que beaucoup de candidats aient tenté de proposer un texte trop narratif, faisant usage dôun registre 

trop plat, ou parfois trop soutenu. Attention également de ne pas confondre langage oral (et/ou argotique) avec 

langage enfantin (désigner les policiers de était ainsi mal venu). 

La traduction et la transcription des noms et des toponymes étaient aussi délicates, et les membres du jury ne se 

sont pas montrés trop sévères sur ce point. Néanmoins, quelques-unes des transcriptions toponymiques (comme 

celle de Copenhague ou de Toulon) sont censées être connues des candidats. Certaines transcriptions de noms 

et de lieux sont apparues comme trop fantaisistes et trop éloignées de la phonétique originale. Même quand la 
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transcription officielle nô®tait pas connue, le jury a ®t® attentif ¨ la coh®rence et la pertinence des transcriptions 

proposées. 

Dôun point de vue lexical, les mots utilis®s nô®taient pas tr¯s complexes, cependant certains n®ologismes ®taient 

plus sibyllins, comme « homo deliquensis » ou des antonomases comme « des Lombrosos crachés ». Les 

relations complexes entretenues entre C®line et ses ®diteurs nô®taient quant ¨ elles pas transparentes dans 

lôextrait donn®. 

La traduction du d®but du texte sôest r®v®l®e souvent fautive, peut-°tre en raison de lôaccroche faisant usage du 

« vous » dans la version originale, qui a semble-t-il déstabilisé plusieurs candidats (un candidat a par exemple cru 

que lôauteur sôadressait aux habitants de Copenhague). 

Le terme de « homo deliquensis è, invent® par lôauteur, a ®t® mal compris par beaucoup de candidats, qui ont 

interprété cette expression comme si les personnes désignées étaient « homosexuelles » ( , 

) ou « complices » ( ), alors quôil sôagit pour C®line de d®signer ironiquement une nouvelle ç espèce » 

humaine (comme Homo Sapiens). 

Lôexpression de ç droit commun è a fait lôobjet dôun tr¯s grand nombre de traductions diff®rentes, parfois 

difficilement compréhensibles au vu du contexte ( , , , , é). 

Lôexpression « et retour, un petit ruban » qui semble indiquer la forme prise par le trajet des prisonniers a été trop 

souvent comprise au premier degré, en imaginant que les prisonniers seraient dot®s dôun véritable petit ruban 

(occurrences : , , , ) voire dôun pansement (). Quand bien même 

lôincertitude demeure, il sôagit toujours de r®fl®chir ¨ la coh®rence de la traduction propos®e, relativement au reste 

du texte. 

Lôusage de lôironie (souvent marqu®e par les guillemets) par C®line a parfois ®t® mal per­ue. Quand lôauteur 

évoque des promenades « très accompagnées », il indique que celles-ci ont lieu sous haute surveillance, et non 

en compagnie dôamis, comme cela a pu être traduit (ou parfois rendus bizarrement par ou 

). 

Certains termes ont ®t® traduits en pensant ¨ leurs homophones, ce qui nôavait d¯s lors plus aucun sens : 

« sirène » est ainsi devenue , alors quôil sôagissait de toute évidence de la cr®ature du conte dôAndersen, 

ou encore « complexes », renvoyant au lexique de la psychologie, mais rendu par . 

Parfois même (à plusieurs reprises dans le cas qui suit), certains mots ont été mal lus ou mal compris, et donc 

mal traduits : « perruches » devenant par exemple « perruques » ; « chacals » (confondus avec châles) devenant 

écharpes et Enghin, « English ». Encore une fois, les candidats doivent se montrer vigilants à la cohérence globale 

du propos, qui doit leur permettre dô®viter de telles erreurs. 

On compte également de nombreuses omissions dans plusieurs copies, peut-être volontaires en raison de la 

difficulté à traduire certains passages. 

Le jury rappelle ®galement lôimportance accord®e ¨ la qualit® (graphique) de lô®criture des sinogrammes. Quelques 

erreurs lexicales et de caractères ont été identifiées, comme par exemple ( ), ( ) , ( ),  ( )

й  ( )й ( ) й е ж й е ж  (liste non exhaustive). 

La traduction (qui nôest pas un simple calque de mot-à-mot) permet aussi de faire preuve dôune certaine inventivit® 

pour rendre lôatmosph¯re et la ç musique è de lôextrait original. Les membres du jury ont ®t® sensibles ¨ la 

créativité des traductions proposées. 

 

Ci-dessous une proposition de traduction, qui nôa pas vocation ¨ être soumise à un éditeur, mais qui tient compte 

des contraintes et des attentes de ce type dôexercice. 
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On pourra aussi se référer à la traduction réalisée en 2018 par Jin Longge ( ), lauréat du prix Fu Lei de la 

traduction français-chinois en 2019, en d®pit de quelques faux sens ®galement regrettables dans la version quôont 

pu consulter les membres du jury. 

 

Ю ...... й Ю...... Ю...... й

й ...... ò ó ...... Ю Ӂ Ю

...... й ...... ... й

ò óйò ó...... ...... Ю...... Ю й

й ...... 1 ...... ò óЮ...... ò ó......

Ю...... Ю Ю......

Ю...... Ю ...... Ю...... Ю......

...... Ю Ӂ ......Politiigaardй Ю Ю Politiiч Ю...... 

gaardч Ю...... Ю...... ...... ь...... ь...... ь

й й Ю ь ь й й

ь ь...... ь...... Ю Ю...... ......

йò óЮ...... Ю...... ...... Ӂ й й

ê ...... Ю Ю й й

...... Ю...... й йK й...... ...... й

Ю...... Ю...... ò ó ӂ 

 

  

                                                      
1 Allusion à des éditeurs fréquentés par Céline : Brottin est lôalter ego de Gaston Gallimard (1881-1975) et Norbert, celui de 

Jean Paulhan (1884-1968), rédacteur en chef de la NRF. (Cette note est r®dig®e ¨ titre dôinformation dans ce rapport, mais 

nôavait pas vocation ¨ °tre connue des candidats au moment de lô®preuve) 
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Version 

Rapport établi par Ho Shai-Ing et Nicolas Idier 

 

 

Eléments statistiques (notes sur 10) 

 

Epreuve Matière Note 

Mini. 

Note 

Maxi.  

Moyenne 
des 

présents 

Moyenne 
des 

admissibles 

Ecart 
type 

présents 

Ecart type 

admissibles 

104B Version 0.80 8.50 4.23 6.24 1.79 1.80 

 

Pendant du Thème dans lô®preuve de traduction, la Version est un exercice littéraire délicat, trop souvent 

considéré comme plus aisé que le Thème alors même quôil permet dô®valuer la compréhension fine dôun texte 

littéraire chinois, et la maîtrise de la langue française dans laquelle il sera rendu.  

 

Rappel du sujet de la version : 

     й й й й

й ӂ й й й й

ӂ Mihuй Ӈ ӈй Ӈ ӈш Mihu й

й ӂ ь й ӂ   

 

     ӂ й й

й й ӂ  

 

     е жӂ й

й ӂ

й ӂ й й й

й й ӂ

й Ӈ ӈ ш й

Ӈ ӈй ӂ й

й ш

й й Siongй ӂ

й ӂ Ӈ ӈй ӂ

й й й й

й ӂ Ginngahauе ж Ӈ ӈй

й й й êê

ӂ   
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й й ӂ

й й ӂ

й й ш

й ӂ й ь 

 

· й « Mihu  »е1990ж 

 

Introduction 

 

Lôextrait choisi cette année provient dôun texte intitulé « Le village Mihu » écrit en 1990 par lôécrivain taïwanais 

Walisi Nuogan (ou Walis Nokan) et publié dans un recueil en 1996. Il appartient au genre sanwen constitué le plus 

souvent de courts essais en prose descriptifs ou narratifs rédigés dans une langue très littéraire et poétique. Dans 

cet extrait, Walis Nokan retrouve ses propres racines exhumées lors de ses recherches historiques sur les peuples 

aborigènes et dénonce leur colonisation par les Hans. Il met tout son talent littéraire au service dôune prise de 

conscience plus large des différentes facettes de la culture taïwanaise originelle préexistante à lôarrivée des Hans 

et toujours vivace sur lô´le. Il s'agit d'un sanwen (  court essai en prose), qui touche à la fois à la philosophie et 

à l'histoire coloniale de Taïwan.  

 

Rappelons dôores et déjà que dans le cadre du concours, tous les éléments de la version ont vocation à être 

traduits en français ou transcrits de façon lisible pour un lecteur français potentiel, en lôoccurrence - les membres 

du jury qui ont à sélectionner de futurs professeurs qualifiés et maîtrisant le pinyin. Ce système de transcription 

largement utilisé aujourdôhui dans toutes les publications est très commode également pour la saisie informatique 

sur nôimporte quel outil numérique ; lôenseignement du pinyin fait partie intégrante des programmes de chinois de 

lô£ducation Nationale. Tous les titres, noms dôouvrage et dôauteurs qui entourent la version doivent être donc 

traduits ou transcrits. Dans le passage proposé, le nom même de lôauteur Walisi Nuogan ou Walis Nokan (

· ) qui apparaît à la fin du passage pouvait aider et conduire les candidats peu familiers de la culture 

taïwanaise à sôinterroger sur lôidentité de cet écrivain, il ne correspond pas en effet aux caractéristiques habituelles 

des noms chinois : un nom de famille le plus souvent monosyllabique suivi dôun prénom en un ou deux caractères. 

Il sôagit en réalité de la transcription en sinogrammes du nom de lôauteur en langue taiya (  de la famille des 

langues austronésiennes), celle de lôethnie atayal à laquelle appartient Walis Nokan. Lôécrivain a finalement choisi 

de mettre en avant son origine en publiant sous son nom taiya composé de son propre prénom, Walis, suivi du 

prénom de son père, Nokan, selon la coutume de la tribu Mihu. Il avait auparavant eu recours à dôautres noms de 

plume tels que LIU Ao ( ), ou WU Junjie ( ) « plus chinois ». 

 

Dans ce recueil, l'auteur nous fait vivre un voyage tant littéraire que temporel où se mêlent les traditions 

ancestrales et des réflexions profondes sur la condition humaine à travers le prisme de lôunivers culturel mystérieux 

de la tribu Mihu. Son style et le travail poétique quôil opère sur la langue servent avec bonheur lôexploration de 

thèmes universaux qui mêlent les traditions ancestrales, lôamour, des questionnements sur lôappartenance et 

lôidentité. Son îuvre participe à la fois à une meilleure visibilité et à une certaine réhabilitation également de la 

diversité culturelle des peuples autochtones de Taïwan. De ce fait, lôextrait choisi pour cette épreuve présentait 

par le flou entretenu de certaines images, des références historiques peu ou mal connues généralement, quelques 

difficultés de compréhension, et donc offrait aux candidats de vrais défis à relever.  
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Les résultats  

 

Si le jury est heureux de constater que le texte, malgré ses difficultés, paraît avoir été globalement compris par 

près de la moitié des candidats ï 13 dôentre eux sur 32 ont en effet obtenu la moyenne ou plus (dont quatre notes 

brillantes supérieures à 14/20, la meilleure étant 17/20), il regrette cependant que 4 copies soient très nettement 

insuffisantes et ne parviennent pas à franchir les 5/20 en raison de trop nombreuses erreurs relevées en français 

ou dôune compréhension insuffisante du chinois. 3 candidats nôont pas réussi à terminer leur travail dans le temps 

imparti. 

Nous rappelons ici que lôexercice de la version vise à évaluer deux compétences essentielles et indispensables à 

tout professeur : 

Å  une compréhension fine du texte en chinois,  

Å  un niveau de maîtrise élevé dans la langue cible, le français. 

  

 

Relevé des difficultés rencontrées et conseils  

 

1. Les écueils principaux posés par le lexique : de la langue originale à la langue cible  

 

¶  : « tribu, clan » dôaprès le dictionnaire, était ici le concept pivot pour la compréhension générale du 

document, à la fois très précis mais néanmoins polysémique et qui pouvait, selon ses différentes occurrences 

dans le texte, être nourri dôautres connotations telles que « racines, village ». Un candidat a choisi le mot 

valise ólieu-totemô, une trouvaille audacieuse non dénuée dôintérêt. Le jury a accepté ces différentes 

traductions, mais comme on le verra plus loin, le corrigé assume de recourir à des mots différents pour la 

traduction de  selon le contexte dans lequel il apparaît, cherchant à rester au plus près de lôesprit du 

texte.  

Il reste à ne pas confondre « la tribu » (un ensemble de familles vivant ensemble et partageant les mêmes 

valeurs et traditions) avec « le tribut » (une contribution payée à une autorité, un pouvoir). 

¶  : certains candidats ont traduit lôexpression par "un hameau portant le même nom de famille » ou 

« la maison de la famille ». Or, il s'agit d'un lieu, d'un domaine, d'un fief appartenant à un même clan, comme 

un territoire (ensemble de terres) hérité d'un ancêtre commun. 

¶  : lô©me (en chinois elles sont multiples : les âmes), lôesprit ou encore le cîur : toutes ces traductions 

sont possibles, on pouvait choisir le mot « esprit », sôil nôavait pas été utilisé avant. Pour lôexpression « 

 » traduire par óles âmes échappées de l'histoireô ou óles fantômes de l'histoireô était tout à fait 

recevable. 

¶ Ӈ ӈ: la quasi-totalité des candidats sôest contentée de transcrire lôexpression à lôaide du pinyin óligne 

Aiyongô à lôexception de quelques-uns qui ont compris quôil sôagissait dôune ligne de défense. Cô®tait un des 

écueils, et il est difficile dôexiger des candidats de connaître le détail de cette histoire de Taïwan. Il sôagissait 

pour le gouvernement de la dynastie Qing et des colons envoyés sur lô´le, de contrôler les populations 

aborigènes en sôappuyant sur cette ligne de défense frontalière dite óAiyongô et qui désigne les troupes 

stationnées de part et dôautre pour empêcher les óshengfanô aborigènes de traverser ces limites. Les Japonais 

qui ont ensuite occupé ces territoires se sont appuyés sur ce système de contrôle établi par les Qing en 

conservant une partie de la ligne, et ont installé des clôtures de barbelés électrifiées.  
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¶   : certains candidats ont traduit le verbe  par « feuilleter », mais cela ne convient pas dans ce 

contexte. Une carte est constituée d'une seule feuille, les verbes « compulser » ou « consulter » sont donc 

plus appropriés ici.  

¶ Les omissions : certains termes ne sont pas traduits. Citons  (lôenclos des vaches) ou  (les 

nombreux camphriers) qui ne posaient pas de difficulté particulière de compréhension. Cela est un peu 

différent dans le cas de noms de lieux ou de tribus tels que  ou  dont la seule transcription en 

pinyin pouvait être tolérée. Shuangqi est par ailleurs le terme par lequel la tribu Mihu est communément 

désignée par les Chinois, mais renvoie aussi au relief du village dôo½ est originaire cette tribu. En aucune 

manière, la traduction mêlant de lôanglais au français ne peut être retenue (Twincolline nôexiste pas en 

français, « soul » pour âme non plus), et le recours à des termes anglais ou aux anglicismes est au contraire 

sanctionné.  

- Le terme très imagé de  (littéralement « pli dôune jupe ») renvoie au relief des montagnes, et le mot 

français ópliô ou óplissementô appliqué à la géographie physique possède une connotation voisine.   

- Les mots donnés en alphabet latin dans le texte « Ginngahau » ou « Siong » sont ensuite expliqués en 

chinois, il fallait donc respecter la typographie du texte original et traduire en français les explications 

données.  

- Dans le cas de noms de lieux faciles à traduire tels que  « les Monts enneigés », il convient de 

proposer la transcription en pinyin, quôil est possible de faire suivre entre parenthèses des transcriptions 

taïwanaises si celles-ci sont connues des candidats : Xueshan (Hsuehshan ou Hsueshan). 

¶ Ginngahau ( ). Le jury juge que certains noms peuvent faire lôobjet dôune traduction du sens (ex й 

), mais que «  » est une transcription phonétique (Han, chinoiseé). Il souligne que ce nôest pas le 

nom tribal (Atayal ). 

 

 

2. Temps du récit : du bon usage de lôimparfait et du passé simple ou passé composé 

 

La langue chinoise étant dépourvue de conjugaison, une des principales difficultés résidait dans le choix du temps 

et du mode à employer en français, et seule une très bonne maîtrise des temps du récit ï en français ï permettait 

de proposer une traduction cohérente conforme aux usages linguistiques et stylistiques de la langue cible.  

Le jury a relevé ainsi dans les copies de nombreuses erreurs liées à une maîtrise imparfaite de la concordance 

des temps, des fautes de syntaxe ainsi que trop de contre-sens. Le jury souhaite donc attirer particulièrement 

lôattention des candidats sur le choix des temps et des modes à employer dans la langue cible afin de traduire 

correctement le chinois. Il rappelle ainsi que pour lôusage des temps du récit, le passé simple indique la survenue 

dôune action ponctuelle, brusque ou inhabituelle dans une époque révolue, tandis que lôimparfait exprime par 

excellence la durée de lôaction dans le passé, ou encore est la marque dôun phénomène qui se répétait 

régulièrement dans le passé. La tournure concessive bien que (pour la traduction de la proposition ñ ò

ж appelle un verbe conjugué au subjonctif. La locution adverbiale  (zhǾngjiȊ) « à la fin, malgré 

tout, au bout du compteé » implique une disparition qui survient à la fin ou après un processus, tandis que  

(shùnjí) indique un phénomène subit, instantané qui survient sans délai. Les deux expressions sont utilisées dans 

cette phrase pour qualifier le phénomène de la disparition en précédant le verbe  (yׇnm¸) sur lequel elles 

portent, chacune apportant sa propre nuance quôil fallait sôefforcer de rendre en français. 
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Dans ce récit qui renvoie à un passé révolu, les passages descriptifs évoquant notamment le village Mihu, ne 

peuvent être rendus que par des verbes conjugués à lôimparfait. Par ailleurs, les expressions caractérisant des 

événements survenant dans le passage ( ) doivent être rendues au passé simple 

(ou passé composé).  

En dehors des erreurs sur le choix des conjugaisons, il faut également veiller à celles qui sont attachées au genre 

appliqué à tous les noms en français, ce qui ajouté à une compréhension visiblement partielle du contexte général 

a entraîné des productions erronées, par exemple « Il fallut attendre mes trente ans pour connaître 

progressivement mon propre tribut. ». 

 

La maîtrise de la langue française reste la compétence essentielle pour exercer le métier d'enseignant en France, 

on lôattend dôautant plus de la part dôun professeur agrégé, le concours de recrutement le plus élevé de 

lôenseignement pour le secondaire. Il sôagit de la première compétence évaluée chez les élèves du primaire et du 

collège, on ne peut admettre qu'un enseignant ne la maîtrise pas suffisamment, et le professeur agrégé peut avoir 

lui-même à assurer la préparation à des concours de haut niveau en classes préparatoires. Le jury ne peut 

transiger sur cette exigence. 

Nous rappelons ainsi aux candidats dont la langue maternelle nôest pas le français quôils doivent impérativement, 

pour réussir ce type dô®preuve, sôefforcer dôam®liorer leur maîtrise générale de la langue française, quôil sôagisse 

de la syntaxe en général, de la conjugaison, ou de lôenrichissement de leur lexique, ce qui leur permettra dô®viter 

le recours à des expressions lacunaires et à des anglicismes. Quant aux francophones, il sôagit dô®lever leur niveau 

de compréhension écrite au plus haut degré possible pour parvenir à réussir cette épreuve en soignant également 

leur expression en français, ce qui nôest pas toujours le cas.  

 

 

3. Méthodologie 

 

Avant de commencer la traduction proprement dite, il est fortement conseillé aux candidats de se livrer à plusieurs 

lectures pour dôabord bien comprendre le sens général et identifier la nature du texte. Ce travail préparatoire 

permet de guider la traduction, de choisir le registre de langue adapté ainsi que les temps des verbes selon le 

contexte. Il ne sôagit pas de juxtaposer la traduction de phrases isolées dépourvue de cohérence interne. Une 

compréhension globale du texte aurait certainement permis à certains candidats de mieux en saisir la signification 

et les enjeux, le point de vue de lôauteur, le ton, etc., et d'éviter quelques écueils. Savoir se décentrer et prendre 

du recul est tout aussi indispensable pour produire une traduction porteuse de sens dans la langue dôarrivée. Il 

est nécessaire de sôappuyer sur le contexte et le fonctionnement de la syntaxe du chinois pour guider la 

compréhension et la traduction. Cependant, pour rester conforme à la justesse grammaticale du français, on peut 

être conduit dans un passage proposé à transformer certains substantifs en verbes, à modifier parfois très 

légèrement la ponctuation sans altérer le sens général pour améliorer la fluidité de la langue et rendre la lecture 

agréable. Il ne sôagit pas pour autant de trahir la nature du chinois qui, de par lôévolution et lôhistoire de sa syntaxe, 

propose des changements fréquents de nature et est fonction des sinogrammes, selon leur place dans la phrase. 

Les candidats qui réussissent le mieux lôexercice sont ceux qui sôefforcent de rester au plus près de ce qui est dit 

en chinois en cherchant des équivalents dans une langue fluide et correcte, sans invention ou omission, ni ajouts 

fantaisistes. Soulignons que les omissions sont les erreurs les plus lourdement pénalisées, le jury reste toujours 

sensible à lôeffort de rigueur qui consiste à chercher à résoudre les difficultés et à tout traduire plutôt quôà les 

esquiver. Malgré les difficultés relevées, le jury souligne le plaisir qu'il a trouvé à la lecture de quelques très bonnes 
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copies, notamment celles des candidats N231NAT1036322, N231NAT1036282, N231NAT1036288 et 

NAT1036294, qui ont proposé des versions parfois de grande qualité, avec de belles prises de risque. 

 

 

Remarques liminaires sur la proposition de corrigé  

 

Les candidats pourraient sô®tonner de constater que le corrigé proposé ne respecte pas toujours la ponctuation 

du texte initial mais sôil sôagit bien sûr de rester au plus près du texte de départ. Il est nécessaire aussi dôalléger 

parfois le style en français afin de rendre la langue la plus fluide possible (comme indiqué dans le paragraphe 

précédent). 

Par ailleurs, il faut naturellement sôefforcer de tout traduire, y compris les noms de lieux lorsque cela est possible, 

ce qui rend la traduction plus vivante et imagée. Comme indiqué dans notre commentaire, nous avons également 

opté de présenter les noms des lieux par leur transcription en pinyin, suivie de celle en usage à Taïwan  (de même 

en est-il pour les styles dô®criture simplifiée sur le continent et traditionnelle dans lô´le).  

 

 

Proposition de traduction  

 

Cette traduction ne peut être considérée comme un modèle unique, et ne saurait être publiée ailleurs que dans 

ce seul rapport.  

 

Chaque personne a sa propre tribu. Pour certains côest une ville, pour dôautres, un village de pêcheurs à lôair 

saturé dôeffluves de poissons. Pour dôautres encore, côest un domaine appartenant à un même clan, ou enfin tout 

simplement dôun cours dôeau. Ville ou rivière, peu importe, tant quôon les considère comme ses racines, on les 

emporte partout avec soi où elles restent nichées au fond du cîur. Il sôagit pour moi de la tribu Mihu. Certains 

lôont jadis baptisé « Maifuping » (Terre dôembuscades), et on lôappelle aujourdôhui « Shuangqi » (Monts Jumeaux).  

Je suis davantage familier de lôappellation de Mihu, un nom plein de hauteur et de force. Mais quelles sont les 

dimensions de cette tribu fière et puissante ? Ne le répétez pas : à peine cinq pieds de haut.  

 

Ce nôest quôà compter de la trentaine que jôai commencé progressivement à en prendre conscience.  Avant mes 

trente ans, jô®tais pareil à une âme errante à travers des villes anonymes et tous les sentiments éprouvés dans 

ces lieux, les amours comme les haines, se sont par la suite évanouis. Tout cela, je lôai oublié.  

 

À présent, jôaime plus que tout consulter des cartes géographiques et montrer à mes amis où se trouve ma tribu 

(le plus souvent lôemplacement indiqué sur les cartes taïwanaises est dôailleurs erroné). Mihu se situe au sud dôune 

chaîne de montagnes, les Monts Neigeux (Xueshan ou Hsuehshan), à la base dôun plissement, sur un plateau à 

lôendroit où lôaffluent de la rivière Guanyin rejoint la rivière DaôAn. Et si je longe la route qui serpente jusquôà Mihu 

en partant du village hakka de Dongshi (ou Tungshih), les images de ces nombreuses âmes errantes échappées 

de lôhistoire surgissent devant mes yeux. Lorsque je passe par exemple par le mont Zhongke (Chungke), jôentends 

lô®cho des paroles échangées sur les marchés entre ceux de ma tribu et les colons hakkas. Elles ont traversé les 

forêts de camphriers aujourdôhui disparus et me parviennent encore aux oreilles, et bien quôelles sôévanouissent 

en une fraction de seconde, ces réminiscences sonores venues de lôhistoire restent mystérieusement émouvantes. 

Lorsque la Citroën blanche passe par lôendroit appelé par les Hans « La fosse de lôenclos à vaches », nous ne 

voyons plus rien de ce qui avait été nommé « Enclos à bétail ». En réalité, ces limites nôavaient pas été conçues 
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pour contenir les troupeaux dôanimaux locaux mais marquaient une délimitation établie à la fin de la dynastie des 

Qing, « une ligne de défense frontalière » derrière laquelle vivaient mes ancêtres. Côest bien plus tard que jôai 

compris que mes ancêtres, aux yeux des Chinois, nô®taient rien de moins que du simple bétail indigène. Mais pour 

moi il est devenu évident que mes ancêtres tribaux étaient bien davantage semblables aux vents des montagnes 

et des forêts, tantôt paisibles, tantôt sauvages. Et lorsque ces vents soufflaient, les herbes folles, naturellement, 

se couchaient ; cela a poussé les Japonais à ériger des fils barbelés électrifiés. Aussi, il môarrive souvent de 

rencontrer des membres de notre tribu inquiets à lôidée de franchir de simples clôtures. Mes ancêtres ont donné 

à cet endroit le nom de « Siong », mot qui signifie « à traverser rapidement ». Mais pour me mettre en quête de 

ces ombres et empreintes, je ne peux me résoudre à « traverser à toute vitesse » . Si vous remontez la crête 

jusquôau « Col du dragon », vous pourrez apercevoir Mihu. Notre village est toujours aussi calme ; rivé au massif 

montagneux, le murmure de lôeau est celui de la rivière Daôan. Tous les alentours exhalent lôatmosphère de la 

nature dôantan. Je me plonge souvent dans cette ambiance extrêmement sauvage, et je ressens le souffle des 

vicissitudes de lôhistoire balayer la chevelure des villageois. Pareil à ce que les gens de la tribu appellent 

Ginngahau « Col du dragon », dans cette « brèche creusée à grands coups à travers la montagne », lôarbre géant 

dont la cavité centrale servait de caisse de résonance pour transmettre des messages, paraît resurgir à travers la 

brume. Tout semble flotter devant mes yeux. Tout commeétout comme le vent de lôhistoire passant dans mes 

cheveux.   

 

À trente ans passés, jôai senti mon âme se transformer peu à peu, se faire chair et sang, et cesser dôerrer dans 

des lieux anonymes. Je perçois en permanence lôintérieur de mon âme et de mon cîur qui se manifeste sans 

aucune retenue, pleurant à chaudes larmes ou riant à gorge déployée dans ce corps de sept pieds de haut, avec 

une fougue et un naturel que je nôavais pas auparavant. Jôai oublié de vous dire que si ma tribu ne mesure que 

cinq pieds de haut, côest que lôamour de ses propres origines ne peut être perçu que par un corps de sept pieds, 

courbé humblement sur lui-même pour ressentir la douce chaleur de sa terre. 

 

Et vous, quelle est la taille de votre tribu de cîur ? 

 

 

Walis Nokan, Le village Mihu (1991) 
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Epreuves orales dôadmission 

 

 

Epreuve de synthèse et commentaire de texte en chinois 

 

Rapport établi par Laurent Galy, Félix Jun Ma et Yu Xinyue 

 

Eléments statistiques (notes sur 20) 

 

Epreuve Matière Note 

Mini. 

Note 

Maxi.  

Moyenne 
des 

présents 

Moyenne 
des 

admis 

Ecart 
type 

présents 

Ecart type 

admis 

201 Synthèse et 

commentaire 

en Chinois 

4.00 13.00 8.92 12.25 2.98 0.75 

 

Les trois dossiers remis aux candidats portaient sur les thèmes suivants : 

1.  

2.  

3.  

Chacun de ces dossiers comprenait trois à quatre articles, issus de sources chinoises telles que , , 

, ainsi que de médias occidentaux comme la BBC, le NYT, la VOA, etc. Datant de 2017 à 2023, ils 

couvraient divers aspects de la société chinoise : les réflexions sur la guerre, le cinéma chinois, la crise 

environnementale, etc. 

Tous les candidats ont su ma´triser leur temps de parole (30 minutes dôexpos®, suivi dôun quart dôheure dôentretien) 

et présenter leurs idées de fa­on structur®e. Cependant, la plupart nôont pas r®ussi ¨ faire une pr®sentation 

problématisée. Ce problème est parfois dû à un niveau de langue insuffisant, qui a conduit à des interprétations 

erronées des textes. Mais surtout il est attribuable au manque de méthodologie dans le traitement des dossiers. 

Le jury tient ¨ rappeler aux futurs candidats quôils ne doivent pas se contenter de fournir des informations g®n®rales 

ni dôanalyser les articles de mani¯re isol®e. Il est crucial de ne pas n®gliger les liens entre les différents documents, 

les confrontations entre les th¯ses et les antith¯ses, ainsi que les intentions des auteurs. Côest ¨ partir de ces 

éléments essentiels que les candidats devraient être en mesure de dégager une problématique, de développer 

leur critique et de synthétiser leurs arguments. 

Concernant la construction dôun plan coh®rent, prenons le sujet 2 comme exemple. Dans un premier temps, il 

convenait de définir le concept de  (« cinéma de propagande è, qui repr®sente lôid®ologie officielle du 

PCC). Ensuite, les candidats pouvaient expliquer les raisons historiques qui ont conduit au développement de ce 

genre cin®matographique en Chine, en mettant en avant des ®l®ments tels que lôhistoire de la Chine moderne 

marqu®e par des humiliations, lôinstrumentalisation politique du cin®ma chinois après 1949, etc. Ils pouvaient 

également analyser la situation actuelle de la Chine à travers ce phénomène, en mettant en lumière le 

renforcement du pouvoir de la parole sur la scène internationale et le nationalisme chinois au service du « rêve 

dôune nation forte » ( ). Enfin, les r®flexions pouvaient sôorienter vers les tensions entre politique et culture, 
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plus pr®cis®ment, entre la politisation de la culture en faveur de la consolidation de lôautorit® de lôEtat et la libert® 

de création en opposition au contrôle idéologique du pouvoir central. 

De plus, le jury a relevé plusieurs autres points dôalerte. Tout d'abord, un manque de culture générale, assez 

préoccupant, comme en ont témoigné deux candidates incapables d'expliquer la notion de , qui est pourtant 

un élément-clé pour comprendre à la fois la tradition politique de la Chine ancienne et le nouvel universalisme 

chinois de lôactuel r®gime communiste. De plus, une candidate a commis l'erreur de fixer faussement la date du 

déclenchement de la Guerre russo-ukrainienne en 2021. Ensuite, le jury insiste sur le fait que toutes les critiques 

des candidats doivent être basées sur les dossiers et fondées sur une approche scientifique. Les commentaires 

subjectifs et les jugements personnels ne sont pas appropriés dans ce contexte. Enfin, une aptitude pédagogique 

professionnelle est ®galement prise en compte dans lô®valuation, avec un accent sur une communication claire et 

audible, lô®vitement de comportements d®sinvoltes ou par trop rigides et le maintien dôun contact visuel r®gulier 

avec les membres du jury. 

Pour exceller dans cet exercice, les candidats doivent suivre régulièrement les actualités chinoises et lire des 

articles en chinois. Ils doivent également être capables d'analyser les différentes positions des auteurs et des 

médias sur les questions abordées. Enfin, la capacité à s'exprimer en chinois avec fluidité et à développer des 

arguments cohérents et logiques est indispensable pour réussir cette épreuve. 
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Leçon en français 

 
Nous observons quôaucun candidat nôa choisi lôoption B : Linguistique ni lôoption D : Littérature classique, ce qui 
dénote en creux le tropisme contemporain des candidats admissibles.  

 

Option A : Civilisation  

Rapport établi par Laurent Galy et Félix Jun Ma 

 

Eléments statistiques (notes sur 20) 

 

Epreuve Matière Note 

Mini. 

Note 

Maxi.  

Moyenne 
des 

présents 

Moyenne 
des 

admis 

Ecart 
type 

présents 

Ecart type 

admis 

202 Leçon en 

Français 

Civilisation 

6.00 10.50 8.25 10.50 2.25 0.00 

 

Deux des six candidats admissibles ont choisi lôoption de civilisation pour cette ®preuve. 

 

Rappelons que les candidats disposent de deux heures pour la pr®parer, lôaudition devant durer 45 minutes, dont 

30 pour la le­on proprement dite et 15 pour lôentretien avec le jury. 

 

Le sujet tiré par la première candidate (et qui fut aussi celui sur lequel plancha la deuxième) était : « Le mouvement 

de rectification ». 

Il sôagissait du Mouvement de rectification du style de travail du parti (Zhengdun zuofeng yundong ) 

(le plus souvent abrégé en Zhengfeng yundong ) men® ¨ Yanôan ¨ partir entre le 1er février 1942 et le 

mois de juillet 1943 au sein du Parti communiste chinois. 

Il était attendu des candidats un récit structuré de cet évènement, situé dans son contexte, synchronique et 

diachronique, et problématisé. Ceci, idéalement, par rapport au thème du programme de civilisation pour le 

concours de 2023 : « Violences de guerre, violences politiques (1937-1949) ». 

Etait également espérée des candidats la mention de travaux existants sur ou autour du sujet (« sources 

secondaires »), si possible récents. 

Outre la connaissance des faits, y compris des termes chinois clés (retraduire, par exemple, Mouvement de 

rectification par Gaizheng yundong  ®tait r®dhibitoire), lôaptitude p®dagogique ®tait parmi les aspects 

importants des prestations pris en compte par les membres du jury pour leur évaluation : clarté et fluidité de 

lôexpos®, tempo du d®bit ne devant °tre ni trop rapide (les candidats ne doivent jamais oublier quôils seront appel®s 

¨ sôadresser ¨ des auditoires de lyc®ens) ni trop lent (un d®bit trop lent peut laisser suspecter un manque de 

confiance du candidat dans son savoir voire un défaut de savoir). Les repentirs (retours en arrière) sont aussi à 

®viter. Les candidats doivent avoir soin bien s¾r dôannoncer d¯s le d®but de la le­on son plan et sôy tenir en 

signalant les passages dôune partie ¨ une autre, et dôune section ¨ une autre.  

Le jury a ainsi évalué quatre aspects des prestations : 

1) La connaissance du sujet 

2) La qualité de la problématisation du sujet ainsi que celle du plan de la leçon 

3) La qualité de la présentation 
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4) Les réponses aux questions pos®es par les membres du jury (lors de lôentretien cons®cutif ¨ la le­on) 

 

Sôagissant dôun sujet dôhistoire, la chronologie ne pouvait pas °tre n®glig®e, tant pour lôexactitude des dates 

(lôattaque japonaise sur Pearl Harbor a ®t® ainsi dat®e par lôune des candidates de janvier 1941 au lieu de 

décembre 1941 : une erreur « de détail » qui a néanmoins troublé les membres du jury) que pour la structuration 

de lôexpos®, m°me si le plan pouvait bien s¾r °tre aussi th®matique. 

Le Mouvement de rectification fut avant tout une purge du Parti communiste chinois. Cet aspect fondamental de 

lô®v¯nement nôa pas ®t® suffisamment (voire pas du tout) mis en ®vidence par les candidates qui y ont vu 

essentiellement et de façon trop exclusive une confrontation entre le Parti (son chef Mao Zedong) et les 

intellectuels, nombreux ¨ avoir rejoint Yanôan apr¯s 1937, un coup port® par le Parti au principe de la libert® de 

création des intellectuels, principalement des écrivains et des artistes. Le Mouvement de rectification a été aussi 

le moment-clé de la naissance du culte de la personnalité de Mao Zedong et de la canonisation de ses écrits en 

tant que « pensée Mao Zedong ». Sans doute ce biais des prestations résulte-t-il dôune sp®cialisation un peu trop 

exclusive des candidats dans les disciplines relatives aux litt®ratures chinoises moderne ou ancienne et dôun 

investissement insuffisant, moindre en tout cas, dans lô®tude de lôhistoire de la Chine proprement dite. 
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Option C : littérature moderne 

 

Rapport établi par Mei Mercier et Gwennaël Gaffric 

 

Eléments statistiques (notes sur 20) 

 

Epreuve Matière Note 

Mini. 

Note 

Maxi.  

Moyenne 
des 

présents 

Moyenne 
des 

admis 

Ecart 
type 

présents 

Ecart type 

admis 

202 Leçon en 

Français 

Littérature 

moderne 

6.00 14.00 9.67 14.00 3.30 0.00 

 

 

Trois candidats avaient choisi lôoption litt®rature moderne. Deux sujets ont ®t® propos®s : « Le fictif et le réel » et 

« Idéalisme et engagement » dôapr¯s les deux romans au programme. Deux candidats ont trait® le premier sujet 

et une le deuxième.  

 

De manière g®n®rale, le jury attend des candidats quôils poss¯dent de solides connaissances littéraires, culturelles 

et historiques sur la Chine moderne et quôils soient capables de mettre les îuvres ®tudi®es en perspective avec 

leur contexte socio-politique de production. Il est aussi attendu des candidats une capacité à délimiter 

pertinemment le sujet, ¨ organiser leurs id®es et ¨ argumenter avec clart®, et enfin ¨ sôexprimer en fran­ais de 

mani¯re correcte et concise avec des citations pertinentes des îuvres du programme, autant de compétences 

indispensables pour la pratique du métier d'enseignant.  

Les deux candidats traitant le premier sujet ont fait preuve dôune aptitude ¨ sôexprimer avec aisance et clart®. Ils 

ont montré une bonne maîtrise du roman Fanghua et dans une moindre mesure de Sishu . Un des 

candidats a admis quôil nôavait pas tr¯s bien compris le personnage Enfant du roman de Yan Lianke. Le jury 

encourage bien ®videmment lôhonn°tet® intellectuelle, mais il valorise davantage lôexcellence. La force 

transformatrice de lô®criture exerc®e sur la m®moire est d®j¨ longuement trait®e dans le dernier rapport ; il était 

donc attendu que les candidats soient ¨ lôaise pour citer des extraits du roman de Yan Geling afin dôillustrer leurs 

arguments. Toutefois, lôexercice sôest r®v®l® plus compliqu® avec le roman de Yan Lianke, dont les analyses 

proposées étaient souvent mal structurées et manquent de profondeur. Par exemple, les deux candidats ont 

mentionné le « réalisme mythique », terme mis en avant par Yan Lianke lui-m°me, mais aucun nôa su le d®finir, 

ni pu exprimer en quoi cette conception pouvait être pertinente pour traiter le sujet de la leçon, peut-être par 

manque de recul. De m°me, les m®canismes de fictionnalisation de lôhistoire dans Sishu nôont pas été 

suffisamment exploités, alors que la métafiction et la mise en abyme sont utilisées par les deux auteurs. La prise 

en compte de ces proc®d®s litt®raires est importante car, comme dans lô®preuve du commentaire de texte, le jury 

a pu remarquer une confusion entre la vie des auteurs et celle de leurs personnages. 

Quant au sujet « Idéalisme et engagement è, la candidate a limit® dôembl®e la notion dôid®alisme au « rêve 

communiste », ce qui a eu pour conséquence de réduire la pluralité sémantique de cette notion. Quant à celle 

dôç engagement », elle a pour sa part été traitée de façon un peu trop superficielle, et sans tentative de définition 

par la candidate, malgré les relances du jury lors de la discussion qui a suivi la leçon. La polysémie du terme aurait 

pu permettre des développements plus poussés : sans que cette liste ne soit exhaustive, lôengagement pouvait 
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°tre compris comme lôengagement volontaire ou forc® dans un collectif (la troupe dôartistes chez Yan Geling ; le 

camp de rééducation par le travail chez Yan Lianke) ; lôengagement des ®crivains ; la littérature comme 

engagement (¨ la fois tel quôil se dessine dans les romans, mais aussi en-dehors), etc. 

Les pistes de r®flexion sur lôh®roµsme des personnages ®taient prometteuses, mais quand la candidate qualifie le 

personnage Liu Feng de « sosie de Lei Feng è, côest presque une caricature pour un homme qui a incarn® 

lôid®alisme au pass® et qui reste fid¯le ¨ lui-même après la réouverture de la Chine.  

Plus généralement, les candidats doivent veiller à ne pas utiliser de formules trop dichotomiques et péremptoires, 

surtout dans lôanalyse des personnages (ç il est gentil » ; « il est trop méchant » ; « il est horrible » sont des 

jugements qui, ¨ plus forte raison sans argumentation, nôont aucune valeur interprétative). 

Le jury a par ailleurs not® une grande disparit® chez les candidats dans lôusage de la m®thodologie litt®raire. Sur 

les trois candidats, une seule a fait preuve dôune ma´trise de la terminologie propre aux ®tudes litt®raires, et dôune 

bonne connaissance de la litt®rature moderne, chinoise et ®trang¯re. Ce constat est dôautant plus ®tonnant que 

la leçon sur la littérature moderne est une option consciemment choisie par les candidats.  

Le jury conseille aux futurs candidats de bien lire les travaux recommandés, notamment ceux consacrés à Yan 

Lianke, auteur certes complexe, mais qui a fait lôobjet de nombreuses ®tudes acad®miques. 

En dernier lieu, sôil est bienvenu de sôappuyer sur dôautres ®tudes r®alis®es sur les îuvres au programme, il faut 

pouvoir citer ses sources (et non ç jôai lu sur Internet queé è comme il a été noté par le jury). Côest une qualit® 

indispensable de lôenseignant, qui doit pouvoir apprendre ¨ ses ®l¯ves lôimportance de toujours sôassurer de la 

fiabilité de ses sources dôinformation.  
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Traduction comment®e dôun texte en langue ancienne 

Rapport ®tabli par B®atrice LôHaridon 
 

Eléments statistiques (notes sur 20) 

 

Epreuve Matière Note 

Mini. 

Note 

Maxi.  

Moyenne 
des 

présents 

Moyenne 
des 

admis 

Ecart type 

présents 

Ecart type 

admis 

203 Traduction texte 

en langue 

ancienne 

7.50 13.00 9.90 10.00 2.20 2.00 

 

Pr®cisons dôembl®e que la d®nomination ç langue ancienne è est un terme g®n®rique qui recouvre lôenti¯ret® du 

chinois dit classique, de lôAntiquit® au XIX¯me si¯cle, par opposition avec la langue dite moderne. Cette épreuve 

souvent redoutée des candidats fournit lôopportunit® dôinterroger le fonds de culture g®n®rale tout ¨ la fois 

philosophique et littéraire des candidats, tout en mesurant de manière très précise et nécessaire la maîtrise des 

fondements de la langue chinoise, bien au-delà des frontières politiques actuelles.  

Suite ¨ lôabandon dôun candidat, cinq candidats ont ®t® interrog®s, quatre sur un extrait du Mudan ting (scènes 

30, « Huan nao » , et 48, « Yu mu » ) et un candidat sur un extrait du Han Fei zi (chapitre 27, « Yong 

ren » ). Les textes étaient proposés dans une version annotée.  

Le jury rappelle tout dôabord lôutilit® de se r®f®rer aux rapports des ann®es pr®c®dentes, afin dôavoir une 

compr®hension la plus large possible des attendus de lô®preuve et des ®ventuelles difficult®s qui peuvent se poser 

à des candidats aux profils très différents les uns des autres.  

La technique de présentation était globalement satisfaisante, le propos des candidats étant en général clair et 

bien construit, et respectant le temps imparti. Les candidats ont ®vit® lô®cueil de d®velopper trop longuement des 

g®n®ralit®s sur lôîuvre ou lôauteur au d®triment de lôexamen du texte, mais ont parfois vers® dans lôexc¯s inverse, 

en exp®diant de mani¯re tr¯s sommaire lôintroduction du texte. Un effort de contextualisation, adapt® bien s¾r aux 

enjeux sp®cifiques du texte, aurait m®rit® dô°tre men® plus avant. Tous les candidats ont choisi de présenter dans 

un premier temps une traduction int®grale puis dôen proposer un commentaire dans un second temps. 

Lôanalyse de la langue litt®raire et de ses images est trop souvent n®glig®e : or, elle est fondamentale pour 

atteindre une plus grande précision dans la traduction et devrait ®galement faire lôobjet dôun commentaire plus 

abouti, en prenant quelques exemples bien choisis dans le texte.    

Des lacunes importantes dans la connaissance de la Chine ancienne font parfois passer les candidats à côté 

dô®l®ments importants : ainsi, la citation de lôouverture du Laozi, et sa d®formation, nôont pas ®t® rep®r®es par lôun 

des candidats ayant travaillé sur la scène 30 du Mudan ting ou encore la charge polémique du chapitre du Han 

Fei zi a été mal analysée par manque de compréhension du contexte intellectuel des Royaumes combattants.  

Une remarque sôimpose concernant lôentretien avec le jury : Le jury est susceptible de poser une question sur 

lôusage p®dagogique qui peut °tre fait du texte ®tudi®. Il est pr®férable de se mettre en situation de répondre 

pendant la pr®paration de lô®preuve. Certaines questions sont parfois formul®es dans le but pr®cis de ç rattraper » 

le candidat sur un probl¯me de traduction en particulier. Il faut donc se montrer capable dôavoir un îil critique sur 

sa propre traduction et de repérer un possible contre-sens que le jury tente de signaler à travers sa question.  


